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Editorial

La sécurité est la tâche première de l'Etat et l'affaire de tous

Lt col Christophe Bifrare
Chef de service adjoint auprès du Service de la protection de la population et des affaires militaires du canton de Fribourg

SPPAM

Al'heure où des populations nombreuses frappées
par la guerre cherchent refuge sur le continent
européen, où le terrorisme djihadiste vise à

déstabiliser les pays voisins et où les dérèglements
climatiques frappent nos contrées, nous prenons à

nouveau conscience que la paix et la prospérité ne sont
pas des biens acquis.

L'histoire nous enseigne qu'une civilisation, pour garder
la maîtrise de son destin, doit se donner les moyens de

sa sécurité. La sécurité n'est pas la tâche exclusive de
l'Armée suisse. Si nous voulons éviter de connaître à

nouveau le temps de la guerre de tous contre tous, il faut
que la sécurité redevienne l'affaire de chaque citoyen. Si

nous n'y prenons garde, l'insécurité chronique prévalant
sur les rives de la Méditerranée finira irrémédiablement
par déstabiliser notre continent.

C'est donc là-bas que notre sécurité commence. Elle
se poursuit par le combat que les pays voisins livrent à

l'idéologie salafiste. Elle se concrétise au quotidien dans
nos villes et villages par l'engagement coordonné de nos
moyens sécuritaires - police, gendarmerie, sapeurs-
pompiers, secours sanitaires, protection civile et armée.

En Suisse, sur le plan intérieur, l'armée n'est engagée
que subsidiairement. Cela signifie que les cantons
doivent disposer de leurs propres forces de sécurité
afin d'intervenir au quotidien comme lors de situations
d'urgence ou de catastrophes. Si ce système peut paraître
compliqué, il a l'avantage de créer une forte capacité
de résilience. Les nombreux organes de conduite et la
décentralisation des forces garantissent la pérennité de
la capacité d'intervention même en cas de rupture de la
chaîne de commandement.

Cette redondance, qui pourrait s'avérer décisive en cas de

situation d'urgence, requiert cependant des procédures
claires et une répartition simples des tâches entre les

intervenants. La complexité qu'engendre le principe
de subsidiarité, lié aux contraintes du fédéralisme,
nécessite que l'ensemble des forces de sécurité s'entraîne
régulièrement pour pouvoir collaborer efficacement. Il
faut aussi que les structures de commandement, sans
être identiques, soient standardisées au sein des forces
d'interventions et entre les échelons décisionnels. Une
trop grande intégration irait cependant à l'encontre de
l'autonomie organisationnelle laissée à chaque canton.
Cette autonomie garantie une utilisation des forces en
adéquation avec la politique cantonale.

Le système suisse est spécifique à notre histoire et à nos
besoins. Il a fait ses preuves lors d'engagements planifiés
de grande ampleur et lors de catastrophes naturelles.
Gageons qu'il soit aussi efficace en cas de situation
d'urgence et d'actes de terrorisme majeurs.
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Un bâtiment décombre dans le village d'exercices d'Epeisses GE

La disponibilité de ce type d'infrastructures contribue à maintenir les

compétences des services de première urgence, des troupes de sauvetage

et de la protection civile.
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